
\ R-LC UX, SCJIENTIFQES, POLITIQUI.:s ET LlTTERAIRES.

T1 RM TS, ON-DiTS l.T \ NCA NS. • pn'e. D'anures ilttent. encore entre la vie et la mort..on plutôt entre

lyin'. D). 13. Ppinea., dont o> annonce depWi si lngterps la re- de nuvceaux cornas .livrer et las palins à recueilir. Cinq d'en-

gion paraît avoir pins de vic iio jnisais. On dit que. lu sCul h tr'eux sont en ce roimeUt ho'rs de combat. Ces vides dans les rangs

.ment d Ill'; sa pusitioi s'r.1it !e :isser dui Conseil ixcuti diis le .de ci îihailloi sacré le privent de plusieurs puissants centres d'ac-

Conuseit 1.crisin q if et. qu'il riitiiuemit d'être coinmissoire n chef. tion, nais n'ah rent pas son courage sous le poids de pertes intérien-

î. ; -i i^, iont on epanr prosq toujours snu savoir irop pourqloi. ras .mmenses, ils se sont vos fores d'abandonner le soin des Sheds.

,erait A ssistan t: issaire ds Terres îour le Haut-Canaau ut aurait Les ICSois de la vill t surtut de la population Irlandaise que le

un si&gc ien l'alemilent. ' . floaîîvu dséutr jusque clans. sers foyers, absorbent tous les.ouvrier

M. .iothillier,,i$istInt Conmissuire actuel. roul inirrei de Ptre .n sp, r p niech Monseigneir a même appelé pour les aider pendant

1,ouir le le s-.Cunda seulementU . ele seumine M.. &roîîard, eiré.:le Sie. Marie et M.. Colgan, curé de St.

.Ni. McCord die Quiébec vint, anwi Sur les r.igs. D:uinc Rumeur A ridré. Le-Iévd. P Marin et te R. P. Snehéi Jésuites, s'étaient offerts

veut à tput prix là jeter loin du Um de la Jistice, Pt en fidre un il.cle conmmencement pour aller demeurer au milieu d'eux:et paitager leurd

~SlliciteurrG erapt pour le tts-iCnada. ilu uc dit pas s"il serait travaux ; le. bin devenus urgents, Mgr. les a aussitôt appelêsaitprès.de

iibru duli Conseil Exlut f. . Jui nu neours des prêtres de sa maison.
n finu .\. McCord uirait un sureesseur et. eu successeur serait Depuis que M iM. les Sulpiaiens ont été obligés dnbandoinerls sheds.,

M .Turuotte ; oaurait reoiliet aivoiloir i:n (uire un S i -r ourgten a pris Pntininistiration immédiate. Déjà.bien des fois l'il-

et n le dettrait Juge de Potte a. Quiébc.. Le Cunen,î dit tc plus . Mstre et vénérble prélat avait paru .ur la bh5e pnur payer de sa personne

que !e slaire de d e Juge serait réduit à. £300, cecquii. n'fntrernit- pas v icire dt combat et à l'heure da p!tiî grand danger. Le général est de-

du tout dans les id ées dliu futur Juîge de Police. .eu sullat et a voulu combattre.nu preuier rang. Lt doiuleui et l'infortune
.partout nù elles se trouvent.ont. des drnits.sur, sn cSur d'apôtr.. Mgr:.a

Le Télégraphe électrique entre Kingaton et Mlontreal a être dans dix. déjà.Orgai- deux mnaison< d'orphelins, une-pour les garçons dans la rjue

tii trois jour.- e etivîit Alors fouse berons en conununieation itit.terroi- Sie. Caitherinie, Vtre pour les fieIs dans lanotuvelIe mai.on.du Bon Pa -

,ue avec POeén. teur sure Coe d-Barron.. < dle 260 eifaims ont été recueillis. Ce sont
t -e tristes niais intqresants débr. que-le fléau. dvastatenr jette en,passapt

D'après les Jonrrautx dii Llau t-Cana, l tempértre étail tro-élevée : sur la ville el que la religion recueille aver. amour.

la chaleur n'avait pns ét% iuiindre qu'à..\Iontrent. A King-iton Il 'aité île Mgr. cest-adqira.blemét second& dans cette vie le da.vonûent: et de a-

la vile étma génårnlemetnbnne,.uui-que les.'fi vre fi-l qiielîiies rava. crificer par .tîJ grand-vicaire -Iud.bi et-M.. le chîanbine TrtiIeauî. il..Rey
ges. Là romme ici et à Qidbt, les.o:urs de ta Chnté et le u'ler éeiun (ai.o'rlrdhi trs-minalde) le P. Duranîuet, .lésuite, M. Charand, curé de

inflîignhies et rerevnient:im e de la puart es jouranux d'une dranac dif- Si. Ciément. M . H jgî,,missionnairnirc de -O.town,:M. Potinville, vi.
Arente ls louanug.'s que.touite les dnondnations leur donnent aetuellementr enire deChabai', nont venus surl'invitatin de Pévésie prêter aussi leurs

par tout.le pays. QoUrs. t s.at î,us leur tour passer leur. temps aux Sheds pourbapti-
ser, ennfdser -adinistrer.les rilades. Le jour et l:a uit.il y. a toujours

M EXI Q U:. Im p rêtie au mliieu doiex eLil n'en meurt aucun sans reeioir.les seco.urs de

he cjuiî, il s'est tenu dan le evramp du générah Sott -un conseil de eier- la religion. Un bon no:mbre de noS frères séparés demandent à celle heure

re. Ml stsgisit de savoir si l'in avancernit~ u si l'n neadrait les renifort,. dernièire à rentrer dan; le sein de.lgli-e
Un sen génral s'est prononcé contre in. farche vers la Caniel. ! a iit d : e1 t un düouaement et un héroïrn- qui pur tredignement loués au-

Me ce serait filiiyivaîer san- avoir au miins 20,O0 hn les i le raient binui d'ne.nutre.pume. que la nôtre'. Nous coniliaissions déjà. la

grand nombre ai eplirté, et le généri Wn devai bientôt ne puis tarier, 1 charité, le Iesoin de sarifiu.es de nos excelmentes rLigieuse mais leur vie

ei ne dovait réter à Ri- Frii- -u pour attendre qielujce. jours la réponse retirée dans loambre en arait le plIur souvent set'e secret. Il fallait pé-
,di Covernîemet .\luxini aux ofres de Paix du Cbine de Wahigaon. ntrer dans leur intrieur oiu les suivre dans les humiles rèduits où elles ai-

A!nti voilà une arimée amrnioe de 6-à-80001 hanînes <ti tmtarkei sur la laientrter:sanblrîapt ruumôe duit rit he et ;.s cn<o'aîions de la foi pour en

capitaule di MRxiue et il v a tout, appareice que les \l exicains vont er.- savirje my;tère. FJiiesse pr-parnientour.de is grands combats. Elleï
core.e laisser.nmere plar.ncite poignée d'honicus; nou île cor.culas point sortent enfin de leurs retraites ces filles timide,ces tmmes faibles et délicates

cela; il fiiit qu'il v nt ce. amex attement et if,.shetni 1 proinine no- et sanent intrpidement sur ce thétre de la niort, avec ilus de joie
vel!e devia,être une victoire re-iipîor:ée p, r l'armée M exicaine. qu'oni ne coure à une partie de plaiir. Les leurreurs d lai maladie, les dan-

------gers île la rîing.on, le snert.icle de la mort excihent letr rouîrag bien loiîî

Nous reproduisns aujourd hui l'aride de lai Recue Cat.d'enne qui de l'in iimider.. Leurs raiIngs vont s'éclaireir: 5 sours g:ise- ont déjà rendu
ouas tpoi 1 v ile soupîr ;-21 sont miore anux prises avec li mori. A la mai.:on de

rtnd compte u .ue tdis lovaux. de nos pIacurdes etde nos instiu la Prvidence i 2 sours sont sur le lit d, douleur. Ctlles que le fléau -a
lions religieuses. Lcuis; pour leur dvnerr dles kuanages, clue pour pargees jiqu'i ci n'on: p ra ralenti leur narhe ui iIInta:t ou diminu

const ater encore une lois le fait qui -'accoiplit conatumet dans P E- leurs i isites journalière aux Sc-ds.
g!sec CahileIiitue. La comiitie quK'ils tiinent à ce' heure n'et qu'ne cen- Noums les voymns pnsser eba .;ue jur et-et -s. nnui rnpeilert ces vidtrmes

rtIqence de leur conviiction : ils savent qu'il fait iiirer jusqu' mourir les couronnées de fleurs ornées snerées.cqi ai milieu d'en peuple
nomb'rux..marchaienta AIrefis veras lul -d leur sarrilie. Leus vertus,

un< pour lis aultres. C'est mùme pur Cun plus qu ine coivwion c'est Aun ladmiration le leurs c-ncinen, u jote tribut d'ioaitages de la' part
devoir, et en se rnpplanr.ces paroles que prononcera tun jnur Celui qui tient mere des ennen is de uns re!lgituseu. leur servent dl'ôruenie..t

u tains nos de5.linées :y JGMLds d&Murng il rons î'are: ru,jjéais m.. et de uirines. LMa vSux et les b¿àédctions à ies pieuses les accom-

Z '/e rt ro mt'.= risite." le prêtre'nnie di'u nouveau couirae et la p:gnenti, Puur inn-irver des jours s précienx ne di-ion pas que les an-

e ricltni rolu ai er mnm ardleuîr 1 uraîde encore au 2ccotîrs: dce inal- gý-s (n i onitr;idai d(e ro.es soitu iciîrs pas pou- les dérober aux dangers de ce
sol tirûiant et inifecte '! -lai Mn. no.n, rien ne leur est caché. Eles .semblent

heureux. et s'en vient sertir Petr. gIe'r et le rnilade.. se jouer avec la mort o plutôt avec ces couronnes' que. Dieu leur.dinne le
LES MA RTY RS.D E LA CH ARITf lui-ir de îres:er nos.i brilaintes. qelles voudronît. Avant de se rendre prés

de leurs malades elles dunent laque matin à leurs seur mouranies dani
Fnucore ii martyr de la eliurité, le Rév. Richard, Seînior, Prtre du un. nlieu plein d'amour, de & et d'espéranu e un rendez-vos pour Péterai-

Sémiaaiire de . cuntréanI ancien iniiiiistre mthoUist., ht cander et lac t. La coutrone prête à descenire sur leittêtes leur iirait plus belle que
droiture die sn àno juimtties a à nc riche Aistruction Punt conduit à la a tuais, puie c'et dîtnarty et de.lac Digne. émules tc
vérité prasuetrc sans nlia'il s'ean doutât. Il couronna par le ptus beai des leurs ver" et de leur dlvoatent el!es reviennt it scir te, consoler de
Iritihl u ne's:oit île près de 30-nns. cour, élcîiiarent u corbat, par lo récia de ce qti'ellc's lit fuit pour per;îê-

Ainsi noia clergé ntOliquc cotue au uiliea d-s désastres pic meu- lr hénd-me au lan ekeé vicit prier prés d'u ria"il . ..

blics sa carrière du dévouieieit e.t le sacrifice. Ses rangs s'oei r-nu en ppées elle-niémes, e!lee s'èteiitt tri net,;!leiaaeal sur te lit c
cissent ceinl- ni j u grandes. batailles, mais sans 0iiraiyer les u Comme le Sollait c'Ii cpose après Il uée c nbat, et eles
suirvivants sis in'rêpidteis, ils se contienitet du serrer les rangs atendvtt Y Dieu toit luiant et tout aiaiioir7la réiîia;tle ti letr elaiI
pour tair éa a leniti et nmrchtit en aant cernme de nouaveaux le ims wvriflecs etli g:uraeise curoutc l'immortalité.
Tiniard sans pelu t sans r. r rhe pouir afroniter les da ngers et lai imot.

Muaas jetî ho~ hér i: lau hai it é.- il ri'y al aas nIe dtanigers elt cl'îdj.m-a C. - 0' i s -F x D A -N ,C E
jems i u éir s'r le nwl ue emryrll et decarDii<ne uedr. c

f'Aletrs vertédi-i. lr in el. Sariee v seinnnu l conatt .11. L ' sr D 1 7 E U c
i sfil in aus tIr; t faiiiill et a sa glaiee parssée. Aila lussee ;a FoinarI eitCenntill vient ri d'oir uevi lage c., .i c

loiý-ns tti, aieittt Cité. le e ses etns colt sus le neein das le lbilé qui i a ol sndicé e t juil et t t e le
[rttueindns. d Diee tote pl'inetosu ou. r ms ramters ddr a

de2u lem's rC'est ;.Y .gruser urne.Je emr talit. a q ien-
Moiroari lro de ninh r, aill noi te d ianra l l retraite et a voix ui s'est pas fait ntenbre das ledésert.

L'atiéudlie poîvait conr:e.ni. i le garancn nombre ce fidèles q.ui .eL' Dires.
macrly s te c chut. Do.ic d'entr'eux ot.reçi leur rcoma- saient de venir recueilir la parole divine. Le savant et.61dgnent pré-
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